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TRAVAUX
Lé Moire de la commune de 

Neuville Saint-VaoM a Vhon- 
naur d’mformcr MM. les cntre-

puMique, sur coumisÂions ca- 
cbeMcfi el dans les formes urdi- 
iMim> ea l& Mairw de Neuvil
le Samt-Vaast, des TRAVAI X 
de coaslruction d'une école de 
garcuas évalués à la somme de 
IS .m  fr. 01. non romprtt \es 
honoraires ik l’Arctnl^cte.

CauUuniv^ment 614 fr. 07 el 
renaciuncmcnte 4 K nrmirte de 
NeuvilW Saml-Vaasl ou ohez M. 
Ilüussel. arrhilccle <ie la ville, 
IS. boulevard Vauban, h Arras.

Le Mttjrc, 
SeOAHD.8311
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SUCCURSALES
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Mordu et Vendredi!, de » b. 

S heure» : .
fliUv-UonH«nv. chei M. Gr»- 

ïrt. photosrai'he. rue ^  Fou- 
Quières. iou» le» SanKdl». de » 
beures k 11 heures ' 
Henin-Uélari. HMel de* Vo 

geurs, pre» )» tmt*. tous .e» 
medi», de l  beure k 4 beure&

IWifkoa*
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bres particulière» fun  contott 
rawHraa, »kUe de bain». Situai 
Uon enoipUonnell». lardin. V*« 
de tkmlll*.DIicrMlon dtionaeuri 
lUiMHi rwamaaaMa pw )a 
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La combinaison offerte 
plus sûre, la moins chère (

C'est révidence même!
par l'EPARGNE SOCIALE FRANÇAISE eet la plus clalr«, la 
le toutes lee combinaisons similaires e( nous le prouvons t

L a  p ius c la ire  !
Parce que la seule propriétâ d’un Bon de Participation de l’Epargne Sœfal« 

Française qui vous est délivré partout contre un seul et unique versement de 2 francA 
vous permet de prendre part, pendant TROIS ANS,

à 93 tirages : 244.800 lots
et> p l u s  dLe o 3  x n illio a g i^  e a p ô o e s  

L a  p lus s û re !
Mrce que de toutea lee société similaires, l’Epargna Soctala Fnançalaa est la saulaf 
Sociéte qui verse, pour ses participante du Nord et Pas-de-Calais, au Crédit Lyonnais, 
k LILLE, les valeurs qui sont et restent, pendant tioia ans, la propriété dea participant!» 
do chaque série.

L a  m oins chére l
Parce qu’il ne s’agit pas ici de versemonts mensuels, un aeul et unloua veraement 

de DEUX franca, na l’cublions pas, che* un de nea Dépoeitatres, Venoeurs, Bureaux 
de Tabac, vous rendra poseesseur d’Un Bo.n de Participation de rEpargne Soolsif. 
Françaiae et VOUS POURttETZ DE SUITE prendre part au tirage du

15 JU ILLET
■ • ^

BONS FON(!IËR 87 1 0 0 . 0 0 0  rs.
Lee Bons derKj>argne Socia le  Française
ix unique de 2 'franca chez nos DéposiUires, 

daae nos bureaux Bna de Bétknna, 97,
au prix unique de 2'

‘j>argne 
franca c

ppe bleue) sont en vente' 
Vendeurs, Bureaux de Tabac ;

1 du n  luilki IMO N ' I »

Hilhofis 
d’Ootre-lieF

F a r  M e r r e  S A L I S

tnaiatfuM part ch, mon dier père, qae 
I M mSi dottant n u a  latatr, depoia tant tk > voaa dit ltt aem a eboaaa. 

ta  la cwioaitt, on Jour fc la
_t, at rtto» «Ue corrtHwoamof.
l ia  at la booU *  cooterrer comme 

14e •tMiUe tl fe fua ahuri de 
M  : C'tat qa» lt  *ie ae répète 

ir m i. en gackiut 
_ tnaae. cm  qati 

t, H repttto tom fc lot ai 
qdont éM na taminr ; et, 

tm» rsotia pat f r ta M  iowoat. ÿt 
la  oaa )» antaroi Jtaida qaNU notra 
■ JateiTt, gfc J'taUaitta qa'on hoa>- 
iS B e îtr  m e * *  de ton aetiTttt ; 

-\ a a l r a M  mMitr goe œliil rt- 
l| «atâ& é.B H dilM t^ anevfc- 
at* t l  M t t  Ita laawmrtfc d'aa

U  t a d U a n d r r M .
a, U r  a At plat tn

et jamaii j« nt l'ai mieux oenti que députaIvouloir me quitter ?....Joli éguiame, ma 
qiK j'habite l*ari» ; car mon meilleur plaisir loi !... Avoir pour iii» un grand garçon, *oli- 

dehor» de me« travaux fc rKoi^e dos de, intelligent,  ̂ '

te n'ai 
n i mon

ior» de mes travaux fc rKoi4e dos 
Soencee Murale» el Politiques, eet de suivre 
len cnnièrenca» qui se duniMnt continuelle- 
menl d a u  le» ^ i é t é »  d» géograplii» : tl, 
c'est lfc, aealement, qu'il m'arrive de voue 
oubUer on pen, de me voir, tout d'on coup, 
tranaporté dan» ct» pajra inconnus gue par- 
Ënurent noa expiorateura, tantôt avec une 
fUe de nègre» comme eecorte, tantôt dana 
nn aaiiHMn, fran^Oeoerit lea rapida» <les 
fleuve» chinoio, tanlAt en mer, fc la reeher 
ebe de lerrta incoanuaa fc donner fc mon 
paya

« Kt puia, quand je rentre dana le eoquet 
logia que tu m'as inatallt, et qnt je vois 
toutes rot ahotïigraphiea. dans mon raMnet. 
daoa ma chambre, et Ici vue* dn chfcleau 
d'Aygw»-Vl»i-s M de la Cbênerale,
V>U8 «nvia que dt tem iner vivemen 
OMod cyoTe d'étndes, in<HsptoaaWe fc la for
mation de mon esprit, et j'oi hfcte de m'en 
TCTenlr oa milteo de TOm, pow  ne ptua 
vont quitler n.

— Là I a’écria triomphalement Ctlaete 
Vayer-vo«t a'B tn a envia, de rtveair avec 
Bout I...

Paia. avtc ane tondabie oagoloae qni h)i 
dtraaglait la sorie :

— Mon Dieu T... potirva qne cela n'aille 
paa lt prendre, ct fodt d tt voyaett I... Ce 
t tn H  bien de v o lr tI tu lt  I

Blla dardall un regard aocuaataur oor Ro
bert dt Bola-IUIler ; mal» lo t trta doux, 
trts ptraoasif. la oalmalt par eeo mott :

~  le  cn»>ait qat out paUlt am it CMette 
aiioait ton aaii Ctau » »  ptor loi t l  aon pnnr 
d it  T... Bolet qoe ta le'flsore» qoe je n t te- 
rata pae radtoux da rav<ÿ toojoart oooaer- 
vt avec mo(.. d'avoir profité de ctttt dUpoti-

de, intelligent, hardi. . ei le terrer dan» nos 
campagnes... quand (Kut-étre, le plua nia- 
gniliiiue avenir lui eat r*»ervé I... Nou» or- 
rivons » de jolie r*8ullat«, vraiment, dana 
l'ariiitocratitü en bornant loute nolro am
bition fc ne faire ijuc des gcnlilshommet 
Campo(iiarda I

— Mais, moneieur de lluis-Hélier, ne vont 
ai-je paa entendu dire, fc vou»-ni*ine. que 
rien n'eit plu» beau que de cultiver ses ttt^ 
re» !...

Lo viaftgo dc Robert devint un in^lsnt mé
lancolique, ct :

— (Juand on a de vastes terrea. ma pauvrs 
petite ; et la Cbéneraie n'tst qu'un tuot bsttt 
bien, auquel suiflt largement l'acttviW de 
niun vieux fermier... Ce n'élait paa un ilo- 
mainc pour Georges ... Bt puis. repril-H 
«vec enjouement, lu voudrai» me mettre dé
jfc fc la porte de la Chéasraie T... Esice qae 
je n'ai pas commeflCé par travailler, moi, 
par (aire touiss mes études, par devenir avo
cat T...

— Et si Georges avait fait comm» vous !.. 
E s t ^  qu'il n'aurait paa pu se créer una 
grande sititation fc Caon, même fc Paris T. . 
Et le voilfc encore avec tes idées d'explora
tion I,..

— Avec les idées, mignonne, qui Ini vien
nent tout naturellement, maintenant qu'il 
touche fc la An de aes éttidst.. Je n'était pas 
bien ricbe, mais asseï poor que mon Geor-

r
n'eOt pas la préoeeapation imatédiate- 
la vie.. J t  l'ai fUt voyager : il a  stfoomé 
ds la façon la plus tieuman, an An^Mtrre, 

en AUemagna, en Rotait... II a eiieftbé att

fenat et doux regard de Robert ae posait 
sur tux, lul imposant sa volonté d« ns pts 
faire d'oh^odina. lui non ptus. Une gronde 
m tita tn lii envahit alora le reoard du mar- 
qiilt d'Ayftto-VIvw : el, IqordtDieot, il alla 
repnadrt aa piact^

La  m ff if  fDélMitfolis avail pésétrê al^Ü*

vé avise mol d’avoir profHé de'ctttt dltpoti- ^  méditerràofctUM. I l  lt  voflfc k vrMJfliSSm ‘ *”*** ****
}im HMN fl«a o n lt  a Bt «b h atuti&ia| ̂ «  4wMl «kJMt AOMI m

impretsioDs artitUqust lt t  ptat «ivto to 
Ilallt et en Eapagne.. n a d ( ^  parooan 1» 
c ^  m é d i t e m n ] ^ .  I l  lt  ^  fc ptrit.

la direction de* mallres les plue remarqua
bles : il se mêle fc eon siècle, aux jeunes 
gons de toue les mondes : il deviertt un mo
derne, commo j 
les enfants de 
pôchc pas d'étre un charmant ̂ gentilbomoie.. 
Mai», de ce qu'il porte un joli nom, il ne 
^en considère M  moina comme l'igal dea 
plua humMea El, e'il tire quelque orgueil 
do sa naissance. . oe qu'il n'a jamais dit, du 
reste, mais docK j» oÆs bien certain., c'ett 
qu'il a l'espoir de lairo mieox qus le» 
autres.... Ne va done pa», petite, quand tu le 
verra», lutter contre Wa idées avantureusss 
,qui bouilloaoent en lui.... Crois bien que ee 
•erait nn <!ur cbanvi pour moi, si, tout d 'm  
coup, il voBlaifetiireprendre un ds oes voya
ges d'exoloration, dont je sen» bien le dMir 
en loi.... Mai» je n'enrayerai rien de ce q d  
pourra le pouaaer au premier rang I

Le marquis sa leva alora, et, avec la toml- 
liarité qui existait entre eox, il vint 
der la suile ds oetle leltra. doat l'exclai 
de Cdesie awail interrompi) la leclure. Bl, 
la voix un peu étranglée lui aussi, U dil :

— II en parle donc encore, mon bon Ro
bert T

— Ctla oe destine, en effet, un peu plat„.
- A h  I. Ab I...
Les traita du marquis te contractèrent un 

peu, et st» veux eurent un édat d'hritatioa, 
mait st CMmérent auttitM, paree que le

nail ane telle décision un jour, j'en 
_ le cœur loul serré... mais j'anraie 

une aBefrfue confiance dans le résultat dc 
son entreprise, d'où il nous reviendrait on 
liouime la i^ avac un pou da o lo ira .. M. de 
DaiaJiMar a raiaon, p tllK  â lea le  : U h u t 
aimer Georges pour lui, st non pour la joie 
que noue aurions de le posséder toujours 
auprès dc naas.... N'ast-*a pas, lante AlbintT 
interrogea-l-eUe, aa se tournant, plaine de 
déférence, vers aa beUe-SUe.

Xt AiMne n« parut pt» l'avoir entendue 
tout d'abord : elle était immobile, tout avan- 
vée aur son fasleuil, len yeux tendres, com
me hypnotisée, vers ce bout de papier, qae 
Hsail R c ^  de Bols-Hélisr.

EUs eut une petile aeeDuase... Scs veux 
te ferrofcreDl une seconde... Oh I œtle vi
sion de son Georges, Itncé fc l'aventure g 
traver» lt  monde I... Soo unique bonhevr
risqué... Ce bonheur dont, par pradenee 
malprnelle, elle savait presque n  priver 
demis al longtemps... avec l'espéranoe 
qo'il lai ^viendrait poor toujours.. Mai» 
personne, ici, ne devait mieux aimer Oeor
gea pour lui ; et, avec one énergie qui fnt 
pour OUesIe comme un coup de mattue tn  
pleine poitrine, elle prononça :

— E»l-œ que cela »• diaoute t.„ M. de 
Boia-HéHer a admirablement élev* aoa fUs... 
Il en a tait un bomme. dant loul* la baBe 
fo m  du terme : l'époque aat éviderameat 
venue, pour George», où II doit cootsr d'ttre 
un é M ^  un étwHant ; qüellt qoa toM la di- 
raotion qa'il donnera fc aa vit, noaa dtvroao 
l'y soirttnlr, l'y anoourager... a t  ai o'élait 
osla. Il na dtvra jamala aMme aa doaler « t  
rangoltta que noat en ionavona.

-  Bb Hl . tb  Ifc I «  Rotitrt d t Boit-Hé- 
Utr tveo m i t é  liumeur, comois on prend

^tool dt toMe l t t  eboteo ao tragiqua L-. Na,

tm  rUPÎH ̂  an» ao«n ü»«»a.

va partir pour quelqse guerre... se lam B i. 
dons quelque cffroyoblé avebtore t... 0  
est-œ que nos gnnd'rafcns avalent ItAne 
aussi aensible lorsqoa leur» cadeta s'an lt' 
laient conquérir le nnnde t... B s l« t que 
tous Isa jours, en AngMerre,*en A ü e ia t ^ r  
on ne voH pae de» jeuoea gens nalUtr ttbr. 
lainlHe pour aHer porter an loin rsxpaniton 
de leur pays T... Et si voo» voalieiMen,
écoater avee quelle sagaoo» notre Oeoroea 
mus parle de ses projets

Il reprit sa lettre :
« Mais c'esl uns pansée de pareaseax,.<«> 

la, et je serais bien indigne de mon aten 
p m  si, au début de ma vie dTiomme. j'oN 
fais m'endormir dana la félicité I Je fé de
mande donc, mon pêne, de vouloir bien éllA 
^ ^ r  lea diverset idéta dont jt  t'ai déjfc p tU

« Je ne me tens aoeun godl j 
dsa carritesa qui l'ouvriraienl •
Je n'aime que b  terra et ko  aventurea, éaa- 
lemitnt. Jc sais bisn on Ntmaand lfc-d»ta«, 
semblable fc cet grand» aleax. dont noWt 
savcurenx compaMole M aint »san» a i l  joa. 
tement évoqué la  fleort M qM,' tu r hroM 
petites barques. s'avsntoraienT en mer, p«il( 
remontaient les fleaves, voulant tout ouk . 
quérir sur leur passage, malt non tout dB>' 
iroire ; et, sils étateni loajoon prêts fc s» 
battre,lls aimaient oent M a nasax jouer nnt;, 
vHle aox dts. Kt aaoôd lit l'svaisat gagn '
Ils ne cberchaient qu'fc la reitdre pins 
rioaants osa par le passé.

« Js détapproovt dono, d t toatt Inoti I 
telliganoe. de toot mon mair, oet f 
d'aventariert, qui, tout préttxy d'ex
mttont t « ^ t 1 f i< ^ ,  t t  oondniient 
d tt banditt, fc trav«n lot ptnilade» qaT 
ool l« |Q4(tn«M dt conartrirT leur r—


